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l’édito

et du lien !Parthenaymagazine

qui fait du bien... 

Le de

Autour d’un chocolat chaud au marché de Noël,  
lors d’un bon repas en famille, la période des fêtes  
est propice aux moments de partage. 

C’est précisément de partage dont il est question 
dans ce numéro de l’&, le magazine qui fait du bien  
et du lien. Le partage d’un peu de notre temps  
au service des autres.

Grâce à vous, Parthenay peut compter sur  
un fantastique réseau solidaire, mobilisé  
tout au long de l’année. 

À vos côtés, la Ville de Parthenay s’engage :  
le Village des solidarités, situé sur la friche de l’ancien 
CFA, verra le jour en 2023. Le rôle de notre collectivité 
prend ici tout son sens, en accompagnant  
les acteurs de l’entraide. 

Vous aussi, en cette fin d’année, prenez part  
à ces initiatives. Toutes les bonnes volontés sont  
les bienvenues !

Au plaisir de vous rencontrer lors de la cérémonie  
des voeux le 20 janvier 2023 à 19 heures 
au Domaine des loges. 

À toutes et tous, joyeuses fêtes !

Jean-Michel Prieur,  
maire de Parthenay 

et l’équipe municipale
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Samedi 24 septembre, les habitants du quartier Montgazon  
étaient conviés à la première balade urbaine de la Ville  
de Parthenay. Les riverains ont pu échanger directement avec  
les élus et les services municipaux au cœur de leur espace de vie.

Balade urbaine : 
les habitants 
au cœur de l’action 

Une plaque de fonte télécom est mal positionnée  
sur la route. Lorsque les voitures passent,  
ça fait beaucoup de bruit ! ». Crayons à la main, 

les agents des services techniques et du service 
participation citoyenne notent la remarque d’un 
riverain de la rue des Tulipes.

Comme une vingtaine d’autres personnes,  
cet habitant participe à la première balade  
urbaine, action initiée par la Ville de Parthenay.

Le concept est innovant : « Nous invitons les habitants 
à parcourir les rues de leur quartier en compagnie 
d’élus et de services municipaux pour faire le tour des 
questionnements et demandes en lien avec leur lieu  
de vie », explique Magaly Proust, première adjointe 
en charge de la participation citoyenne. 
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P A R T I C I P A T I O N  C I T O Y E N N E

Stationnement, circulation, signalétique, arbres, 
bornes à verre, toutes les thématiques liées  
au cadre de vie y passent.

La présence des agents est un véritable atout.  
« Ce sont eux qui maîtrisent les aspects techniques et 
peuvent apporter des réponses en direct aux habitants », 
estime l’élue.

Et quand la réponse ne peut être donnée 
immédiatement, « tout est consigné pour être  
étudié et nous apportons une réponse rapide  
aux riverains. Nous nous y engageons ». 

La balade se poursuit. Les riverains  
(re)découvrent avec plaisir des espaces  
de leur quartier comme le boulodrome,  
allée des Glycines. 

D’autres en profitent pour s’informer :  
« Savez-vous quand vont commencer  
les travaux à Maurice-Caillon ? ». 

Rendez-vous tous les six mois
Au terme d’un parcours de deux heures,  
les riverains ont fait remonter une vingtaine  
de demandes ou questionnements.  
Ils sont assurés d’une prise en main rapide  
de la part des élus et services municipaux. 

Quelques jours après le rendez-vous, les services 
techniques interviennent sur la plaque de fonte  
à l’origine de nuisances sonores. Le problème  
est résolu. 

La formule a fait mouche. Une balade urbaine  
sera désormais programmée tous les six mois  
dans un quartier de la ville. 

Les habitants  
informés des suites
Pour assurer le suivi et garder le lien,  
la Ville a distribué une lettre d’information  
à tous les habitants du quartier Montgazon  
fin novembre.

Elle fait la synthèse de tous les questionnements, 
donne à voir l’état d’avancée (réalisé,  
en cours, à planifier, non-retenu). 

Le document livre aussi des informations  
sur des projets comme le pôle enfance  
à Maurice-Caillon ou sur des équipements 
comme le restaurant d’application du lycée  
des Grippeaux.

Ce document sera réalisé et remis après  
chaque balade urbaine.

Les services  
de la Ville réactifs
Comme la Ville s’y était engagée, les services  
ont étudié toutes les demandes exprimées.  
Entre le 24 septembre (date de la balade)  
et le 30 novembre : 

•	Six demandes ont été traitées et résolues
•	Quatre sont en cours de traitement
•	Trois autres demandes feront l’objet 

d’interventions planifiées en 2023. 
Trois demandes n’ont pas été retenues  
pour différents motifs (non-inscrites au 
budget 2023, conditionnées par des travaux 
préalables...).

  parthenay.fr/jeparticipe/balades-urbaines

i

« Apporter
 une réponse 

rapide »

Les habitants du quartier ont été informés 
des suites données à la balade grâce à une lettre
d’information distribuée par des agents de la Ville.

https://www.parthenay.fr/jeparticipe/balades-urbaines
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D O S S I E R

Quelle solidarité !Quelle solidarité !

6
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D O S S I E R

À Parthenay, les habitants sont nombreux  
à s’engager au service des autres. 
Sur la toile, au lycée, au sein d’associations 
caritatives, l’entraide est partout. 
Partez à la rencontre des acteurs de la solidarité. 
En ces temps incertains, ils nous rappellent  
que l’essentiel est là.

Quelle solidarité !Quelle solidarité !

7
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D O S S I E R

Bénévoles à la Banque alimentaire,
Il y a 20 ans, Anne de Laforcade a croisé la route de la Banque 
alimentaire à Parthenay. De son côté, Gérard Russeil a poussé 
les portes de la structure en 2013. Tous deux n’en sont jamais 
repartis. Chaque semaine, ils donnent de leur temps pour la 
distribution des denrées. Une évidence pour ces deux bénévoles.

Le président de la Banque alimentaire  
de Parthenay, Michel Morin, aime à les appeler 
des « piliers ». Anne de Laforcade et Gérard 

Russeil font partie des forces vives de la structure  
qui distribue des denrées alimentaires aux 
associations caritatives des Deux-Sèvres. 

Au siège, ils sont connus comme le loup blanc.  
« J’en ai vu passer des gens à la Banque alimentaire.  
J’en connais tous les rouages », sourit fièrement Anne 
de Laforcade, après avoir trié du pain, reçu le matin 
même. La bénévole est présente tous les mercredis 
matins lors de la réception des denrées.

Un engagement…  
à 2500 km par an !
Elle s’investit aussi dans la préparation de la collecte 
nationale. Cette année, Anne était en charge de la 
coordination de l’action dans un magasin de Saint-
Maixent-l’École. « J’ai réquisitionné des amis pour 
l’occasion », glisse-t-elle avec malice. 

La dynamique septuagénaire s’occupe enfin des 
relations avec les associations caritatives de tout 
le département. « Je vais voir chacune d’elles pour 
échanger sur ce qui marche et ce qui peut être amélioré ».

Le bénévolat, une tradition familiale 
pour Anne de Laforcade.
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Les jeunes aussi !
Le siège départemental de la Banque 
alimentaire est situé à Parthenay. 
L’association emploie quatre salariés, 
un volontaire en service civique et  
mobilise 90 bénévoles. 

Elle veut développer des projets vers le jeune 
public et trouver de nouveaux volontaires. 
Lors de la collecte nationale 2022, 
deux collèges deux-sévriens ont ainsi 
organisé une action dans leur établissement, 
dont Saint-Joseph à Parthenay. 

Elle souhaite aussi travailler avec les centres 
socioculturels pour réfléchir à comment 
distribuer des colis alimentaires aux jeunes 
dans le besoin. « Ce public ne pousse pas 
les portes des associations caritatives »,  
regrette Michel Morin, le président  
de la Banque alimentaire. 

Vous souhaitez aider  ? Devenez bénévole   ! 

Contactez la Banque alimentaire  : 
46, boulevard Edgar Quinet, Parthenay / 05 49 95 54 26

Quelques chiffres pour illustrer 
son engagement : en une année, 
Anne consacre environ 
300 heures à la Banque 
alimentaire et parcourt  
entre 2500 et 3600 km  
pour son activité associative. 
Impressionnant ! 

Donner  
sans compter
Gérard Russeil est le « monsieur 
informatique » de la structure. 
A peine l’heure de la retraite 
sonnée en 2013, le voilà 
embarqué dans l’aventure 
Banque alimentaire. « Mon cousin 
et voisin Pierre Russeil m’est tombé 
dessus », lance-t-il avec humour. 
Auparavant employé  
à la Ville de Parthenay  
au service informatique,  
ses compétences et sa jovialité 
sont très appréciées  
au sein de l’association. 

De septembre à fin novembre,  
le retraité consacre la quasi-
totalité de ses matinées à  
la coordination de la collecte 
nationale pour le département. 
Le reste de l’année, « j’aide selon les besoins :  
des livraisons, la ramasse des magasins de Parthenay ».  
Cela lui semble tout naturel !

« Rendre service aux gens »
Il suffit d’échanger avec les deux bénévoles pour 
comprendre qu’ils ont l’engagement chevillé  
au corps. Gérard Russeil résume avec modestie :  
« Je rends service à des personnes qui en ont besoin ».

Pour Anne, la solidarité est aussi une évidence : 
« Mariée à un militaire, j’ai toujours été accueillie  
lorsque je déménageais. Et j’ai toujours rendu la pareille ». 
Aujourd’hui, elle met un point d’honneur  
à perpétuer cette philosophie, au service  
de la Banque alimentaire. 

À presque 76 ans, Anne va bientôt passer la main 
« pour tout ce qui est relation avec les associations ».  
Pas question cependant de quitter les amis de la 
Banque alimentaire. Juste de lever un peu le pied :  
« Il faut savoir quitter des responsabilités pour permettre 
à d’autres d’assurer la relève ! ». 

  Retrouvez toutes les associations solidaires de Parthenay     : 
parthenay.fr/associations-solidaires

Dès la retraite, Gérard Russeil a rejoint la Banque alimentaire,
encouragé par son cousin Pierre Russeil (à gauche) déjà investi.

ils ne comptent pas leur temps 

https://www.parthenay.fr/jeparticipe/balades-urbaines
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Avec Juliette, la solidarité tisse 
sa toile numérique
Connaissez-vous la communauté Facebook « Entraide à Parthenay 
et alentours ? ». Rencontre avec Juliette, la fondatrice.

Il existe un autre groupe Facebook, « Tu es de Parthenay si… ». Il rassemble les habitants  
de Parthenay, et comme son nom l’indique, il est aussi consacré aux échanges de souvenirs  
et de belles photos. i

Quand elle a quitté Niort pour rejoindre 
Saurais, Juliette, 30 ans, a eu le réflexe 
de chercher sur Facebook pour trouver 

un nouveau gynécologue. « J’avais l’habitude d’utiliser 
un groupe d’entraide à Niort. J’ai cherché ici,  
mais je n’ai rien trouvé de similaire ». 

Pour pallier ce manque, Juliette crée alors, 
avec une amie, le groupe « Entraide à Parthenay 
et alentours » en octobre 2020. Très vite, 
la communauté grandit. Deux ans plus tard, 
elle rassemble 1 200 membres. 

SOS chevaux en détresse 
Plusieurs messages sont postés chaque jour sur  
le groupe. « C’est assez varié, les gens recherchent des 
emplois, des gardes d’enfants, ils veulent promouvoir 
leur activité, ou trouver un logement, ils ont perdu leur 
animal… », énumère l’administratrice numérique. 

Et quelle que soit la demande postée par un 
internaute, « il y a toujours des réponses » se félicite 
Juliette. Malgré la supposée froideur d’un échange 
informatique, la solidarité est bien réelle !

Ainsi, pendant la canicule, une membre du groupe  
a demandé de l’aide pour apporter de l’eau à  
des chevaux, qui ne pouvaient plus s’abreuver.  
« Les personnes ont été réactives, et ça m’a touché, j’ai 
été heureuse de voir que l’existence du groupe avait très 
certainement contribué à sauver ces deux animaux ! »  
se remémore la néo-Sauraisienne. 

Courtoisie et vente de légumes 
La réussite de ce groupe tient aussi à l’attitude  
de ses membres. La courtoisie y est la règle et peu 
l’enfreignent, constate la trentenaire. « Nous ne 
sommes que deux pour faire la modération, mais cela 
suffit, d’autant que les membres nous aident en nous 
signalant lorsqu’il y a des commentaires malveillants ». 

Un règlement fixe les bonnes pratiques de  
la communauté et Juliette fait preuve de bon sens 
en fonction des situations. Par exemple, les ventes 
sont interdites, sauf en ce qui concerne le surplus  
de légumes du potager… 

De leur côté, les professionnels peuvent aussi 
promouvoir leur activité, « dans la limite d’une fois par 
mois », souligne la créatrice du groupe. Elle en profite 
d’ailleurs pour les encourager à s’emparer  
de cette possibilité. 

« C’est comme le bouche-à-oreille, mais en version 
numérique », résume Juliette. D’ailleurs, elle-même 
a profité de cette nouvelle forme d’entraide : 
grâce au groupe, elle a déjà trouvé deux emplois ! 

D O S S I E R
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En 2020-2021, à l’initiative du conseil 
de la vie lycéenne, un distributeur  
de serviettes hygiéniques et 
tampons est installé au lycée  
Ernest-Pérochon. Cette année,  
Lola Archimbault, 17 ans, et Cerise 
Voyer, 14 ans, reprennent  
le flambeau. Elles organisent  
la collecte annuelle de protections 
périodiques au sein de leur 
établissement. Une mission  
qu’elles embrassent avec fierté ! 

« Les règles,  
ça concerne tout le monde ! »

L’objectif, c’est de lutter contre la précarité 
menstruelle, pour les personnes qui ont du mal 
à s’acheter des protections, mais aussi d’éviter 

les mauvaises surprises, avec les règles qui arrivent à 
un moment inattendu » résume Lola, en terminale. 
« Toutes les femmes ont déjà connu ça ! ».

Avec Cerise, élève de seconde, elles coordonnent la 
semaine de collecte de tampons et serviettes au sein 
de leur établissement. « C’est intéressant de voir qu’au 
lycée, on peut être solidaires », souligne Lola. 

Mobilisation générale !
Pour motiver tous leurs camarades à contribuer,  
les deux adolescentes ont préparé plusieurs affiches,  
et recruté une douzaine de lycéens pour tenir  
le stand pendant les récréations. Elles sont 
soutenues par l’équipe du lycée. Mme Benoist,  
la CPE, résume : « nous portons de nombreux projets 
solidaires au sein de l’établissement ». 

Les dons permettront d’approvisionner  
le distributeur installé dans un couloir du lycée.  
Chacun peut s’y servir librement. « Il est régulièrement 
utilisé, l’infirmière du lycée doit souvent le remplir », 
constate Mme Benoist. 

La collecte permet aussi de remettre en lumière  
ce dispositif. C’est comme cela que Cerise  
a découvert l’existence du distributeur.  
« J’ai trouvé ça super ! », s’enthousiasme-t-elle. 

« J’ai envie de m’engager  
en retour »
Les deux lycéennes sont très investies sur le sujet  
des règles et en profitent pour éduquer leurs amis.  
« Ça concerne les garçons, leurs sœurs, leurs mères,  
et leurs futures filles ! La première fois que j’ai eu mes 
règles, j’étais avec mon père, qui n’y connaissait rien, 
et n’a pas pu m’aider ! », se remémore Lola avec 
amusement. 

Pourquoi les adolescentes se sont-elles lancées dans 
ce projet ? « Ce lycée m’a beaucoup apporté,  
j’y ai été considérée en tant que personne, et j’ai envie de 
m’engager en retour. Je suis en terminale, c’est le moment 
ou jamais », explique Lola, qui se dirige vers une 
carrière de manager en marketing. « Je sais que je 
continuerai à m’engager dans ma vie d’adulte »,  
promet la lycéenne. 

De son côté, Cerise multipliait déjà les engagements 
au collège, comme l’aide aux devoirs pour les plus 
petits. « C’est important de penser aux autres ! »,  
lance celle qui se voit bien travailler dans le social.

Avec Lola et Cerise, la relève solidaire est assurée ! 

La lutte contre la précarité menstruelle,
une cause importante pour Lola et Cerise.
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D O S S I E R

Le constat est sans appel. « À notre arrivée, nous 
avons découvert l’état lamentable des bâtiments 
mis à disposition par la mairie pour les associations 

caritatives de Parthenay. Ce n’est acceptable, ni pour  
les bénéficiaires, ni pour les bénévoles. Il est urgent  
de les reloger dans de bonnes conditions ! », assène  
Hervé Le Breton, adjoint à la solidarité.

L’élu rappelle que « la lutte contre la paupérisation  
des Parthenaisiens et Parthenaisiennes est une priorité ». 
Aujourd’hui, ils sont 19 % à vivre sous le seuil  
de pauvreté, à savoir 1 102 euros par mois.

Favoriser le dialogue 
entre associations
Depuis plus d’un an, les élus et les associations 
(Restos du Cœur, Secours populaire et Secours 
catholique*) travaillent de concert à l’aboutissement 
d’un projet : la création d’un Village des solidarités.

Objectifs : « faciliter la coordination et le dialogue 
entre les associations caritatives, et permettre à leurs 
bénéficiaires d’accéder à tous ces services dans un 
espace commun », souligne l’adjoint.

L’ancien CFA (centre de formation d’apprentis),  
situé rue du Sépulcre, coche tous les critères, 
d’autant plus que sa réhabilitation devenait  
une nécessité.

Parmi les atouts de cet emplacement : la proximité 
du cœur de ville, d’un espace commercial et  
de dessertes du Pybus, la présence de places  
de parking et un environnement qui reste 
confidentiel pour les bénéficiaires. 

À l’écoute des besoins
Pour dessiner les plans du futur Village des 
solidarités, la ville a recueilli les besoins des 
associations. Chacune disposera d’une zone pour  
la distribution de denrées alimentaires ou la vente 
de vêtements, d’un lieu de stockage et tri ainsi  
que de bureaux et sanitaires accessibles à tous. 

« La Ville a su être à notre écoute », témoigne  
Jacques Wanschoor, président des Restos du Cœur.
« Grâce à l’action de la Ville, les différentes associations 
caritatives ont appris à se connaître », se réjouit-il.

Aujourd’hui, il ne cache pas son attente : « Nos locaux 
sont vétustes. Il faut vraiment aimer s’engager pour  
les autres ! ». 

Village des solidarités : 
la ville s’engage !

Sur le site de l’ancien CFA, le Village
des solidarités accueillera les Restos 

du coeur, le Secours populaire et 
le Secours catholique.

Porté par la municipalité,  
le futur Village des solidarités  
se dessine. Au sein de l’ancien 
centre de formation d’apprentis,  
rue du Sépulcre, ce nouvel 
espace réunira des acteurs 
historiques de l’entraide 
à Parthenay. Les travaux 
démarreront en 2023.

* Propriétaire de ses locaux, rue Prosper-Jouneau, la Croix-Rouge n’a pas intégré le projet.  
Elle a participé à la première réunion d’information.
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Mais avant de pouvoir accueillir ces acteurs 
caritatifs, des travaux sont nécessaires.  
Ils démarreront au début du deuxième trimestre 
2023. Au programme : désamiantage, isolation  
et réfection complète des bâtiments.

Renforcer la politique sociale
Avec le Village des solidarités, la Ville de Parthenay 
renforce son action sociale, portée au quotidien 
par les Centres communal et intercommunal 
d’action sociale. 

Ces établissements mettent déjà en oeuvre 
la journée des acteurs sociaux, le jardin solidaire, 
un Noël pour tous, le Troc services et collaborent 
aussi avec l’intervenante sociale en gendarmerie. 

 « Face à la précarisation de la population, ainsi  
qu’à la diminution du nombre de bénévoles dans  
les associations, les pouvoirs publics doivent s’engager 
plus fort », souligne Hervé Le Breton. 

Subventionné à hauteur de 76 %  
par l’Etat : 

•	279 840 euros de dotation d’équipement 
des territoires ruraux

•	232 029 euros de dotation de soutien  
à l’investissement local

•	77 672 euros de fond friche. 
Le reste à charge pour la Ville de Parthenay 
s’élève à 187 180 euros.

776 721 euros HT

Montant des travaux
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C O U L I S S E S

Restauration scolaire : 
du champ à l’assiette
Chaque jour, le service restauration scolaire sert 500 repas  
dans les cantines des écoles publiques de Parthenay.  
Comment sont préparés les plats ? D’où proviennent les produits ? 
Reportage en images à la cuisine centrale. 

Les céleris sont ramassés à Vasles, à proximité  
de Parthenay, à la ferme de la Gruzardière.  
Servir des produits locaux et/ou biologiques,  
c’est l’engagement de la municipalité. 

Chaque jour, le service restauration scolaire 
réceptionne les produits bruts, livrés par des 
partenaires locaux comme Gâtine Primeurs.

Comptez 40 kilos de carottes et 35 kilos de 
 céleris à éplucher et découper pour le menu  

du jour ! « C’est une chance de travailler  
des produits frais », témoignent les agents.  

« Cela devient de plus en plus rare dans les collectivités ! » 

1

22

33
  Retrouvez chaque semaine les menus sur parthenay.fr
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Ce midi, les enfants 
vont déguster pour 
la première fois du 
céleri braisé. « J’aime 
les amener vers des 
goûts différents », 
souligne Sabrina Baron, 
responsable de  
la production.

A table !  
Marylène, surveillante 

de restauration scolaire, 
sert les enfants selon 

leur appétit. Elle 
prend le temps de leur 

expliquer les plats pour 
les inciter à goûter et 

surmonter leurs a priori.

5

Vient le moment  
de la dégustation.  
A en croire les assiettes, 
le menu du jour est très 
apprécié par les jeunes 
convives. Bon appétit ! 

Le menu :
•	Carottes râpées
•	Sauté de boeuf  

à la provençale
•	Céleri braisé
•	Riz au lait spéculos

6

4
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P R A T I Q U E

Maison France Services :

Emilie Fillon est agent de la Ville au sein de la Maison France 
Services de Parthenay. Elle accueille les usagers en quête d’aide 
pour réaliser leurs démarches administratives en ligne. 

INTERVIEW
Dans quels cas les gens poussent-ils  
la porte de la Maison France Services ? 
 Emilie Fillon  Il y a d’abord les personnes qui  
ne savent pas du tout ce qu’est la Maison France 
Services et qui souhaitent avoir des renseignements 
sur ce que nous faisons.

Ensuite, nous accueillons des gens qui viennent 
par le bouche-à-oreille, notamment les seniors. Ils 
veulent savoir si nous pouvons les aider à effectuer 
des démarches administratives de tous types. 

Enfin, il y a ceux qui arrivent avec une demande 
ou une situation bien précise et savent que nous 
pouvons les accompagner au sein de la Maison 
France Services.

Vous utilisez le terme « accompagnement ». 
Pouvez-vous préciser ?
Avec ma collègue Aurélie Durand, de la sous-
préfecture, nous accueillons les usagers. Après  
avoir échangé sur leurs demandes, nous les invitons 
à utiliser l’ordinateur mis à leur disposition.  
Ils se connectent ou créent leurs espaces personnels. 
Nous restons toujours à leurs côtés pour répondre  
à leurs questions.

Nous sommes là pour les guider, les rassurer. Mais 
ce sont bien eux qui effectuent eux-mêmes leur 
démarche. La Maison France Services est là pour 
faire en sorte que personne ne se sente exclu  
de ce monde où tout passe par le numérique.

Si la personne qui nous contacte souhaite un 
accompagnement plus poussé, et n’est pas encore 
à l’aise avec l’outil numérique, nous l’orientons vers 
l’espace public numérique Armand-Jubien. Là-bas, 
les conseillers numériques France Services de la 
Communauté de communes de Parthenay-Gâtine 
pourront lui apprendre à se servir d’un ordinateur  
et à effectuer des démarches en ligne.

Nous sommes là pour 
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Maison France Services :
guider les usagers

Neuf organismes sont partenaires  
de la Maison France Services,  
pouvez-vous répondre à toutes les 
difficultés rencontrées par les usagers ? 
Cela dépend des situations ! Au sein de la Maison 
France Services, vous ne trouverez pas d’agents  
de la CAF, de la CPAM ni des impôts.  
Nous assurons un accompagement de « premier 
niveau ». Les démarches que vous effectuerez sont 
les mêmes que chez vous. Ce que nous proposons  
en plus, c’est une aide, un accompagnement  
humain, pour les réaliser.

Face aux différents sites de l’administration,  
nous utilisons nos compétences personnelles et 
nous avons bénéficié d’une formation dédiée à  
la présentation des services partenaires et de leurs 
démarches. Si nous avons un souci, nous avons 
toujours un contact avec les organismes en question, 
avec une réponse dans les 48 heures. 

L’autre chance que nous avons, c’est qu’à Parthenay, 
il y a des organismes présents comme la CAF  
et Pôle emploi, ce qui facilite les échanges.

Avez-vous quelques conseils à donner  
aux personnes qui souhaiteraient 
s’adresser à vous ?
Il ne faut pas hésiter à nous appeler avant de venir. 
Nous pourrons déjà vous orienter et échanger  
sur votre demande.

Ensuite, lors de votre venue, n’oubliez pas vos 
identifiant et mot de passe pour vous connecter  
à votre espace personnel en ligne. Sans ça,  
il ne sera pas possible d’effectuer votre démarche.

Souvent, les gens arrivent affolés ou fâchés avec 
l’administration. Nous sommes là pour répondre  
à leurs demandes. Et oui, nous allons les aider. 

Au sein de la Maison France 
Services, vous pouvez effectuer 
vos démarches en lien avec :

•	La Caisse d’allocations familiales
•	La Caisse nationale d’assurance maladie
•	Pôle Emploi
•	La Poste
•	Les services des impôts et de la direction 

générale des Finances publiques
•	La Caisse nationale d’assurance vieillesse
•	La Mutualité sociale agricole
•	Les ministères de l’Intérieur et de la Justice
•	Vous pouvez également faire vos pré-

demandes de carte d’identité et passeport.

1109
demandes traitées  
depuis l’ouverture,  

le 7 juin 2022.

Ouverte sans rendez-vous :
•	Lundi : 9h-12h / 13h30-17h
•	Mardi : 8h – 12h / 13h30-16h
•	Mercredi 9h-12h / 13h30-16h
•	Jeudi : fermé le matin / 13h30-18h
•	Vendredi : 9h-13h / fermé l’après-midi

Dans quel cas prendre rendez-vous ?
•	Pour les dossiers de retraite
•	Pour les dossiers Ma Prime Renov’

Maison France Services  : 05 49 95 53 25

i
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&  A U S S I

Parthenay-Cité des arts : une saison artistique 
programmée à la Chapelle des Cordeliers

La Ville de Parthenay souhaite renforcer 
la vocation de la Chapelle des Cordeliers 
comme espace d’exposition artistique. 

Objectif : valoriser le patrimoine architectural 
en y liant les métiers d’art et de la création.

A partir de 2023, la collectivité veut accueillir au 
sein de l’édifice, et ce chaque année, quatre artistes 
professionnels ou semi-professionnels autour des 
arts visuels (dessin, peinture, sculpture, modelage, 
gravure, photographie, art numérique…).

La Ville s’engage à soutenir les artistes sélectionnés 
pour la présentation de leur travail à hauteur  
de 350 euros chacun et à promouvoir les expositions 
au sein de ses différents supports de communication.

Des actions de médiation culturelle seront 
également proposées pour des groupes. 
Cette programmation viendra compléter  
les rendez-vous déjà existants dans la chapelle, 
comme les expositions liées aux Journées 
européennes des métiers d’art, aux associations 
Caméra Photo Club et Arc en ciel.

Appel à candidature
Les artistes exposés seront sélectionnés par un jury, 
après appel à candidature. Pour candidater :

•  Dossier à télécharger sur parthenay.fr/cite-des-arts
•  Dossier à renvoyer à musee@cc-parthenay-gatine.fr 

ou 2, rue de la Citadelle,
79200 Parthenay

•  Date limite de candidature : le 22 janvier 2023, à 
minuit au plus tard.

Une réponse aux artistes sélectionnés sera adressée 
par courrier recommandé, avec accusé de réception, 
au plus tard le 12 février 2023.

Renseignements auprès du service  
Musée-patrimoine  : 05 49 94 92 57  
ou musee@cc-parthenay-gatine.fr

Box à vélos : stationnez 
en toute sécurité
Pour faciliter les transports en vélo en ville, 
la collectivité de Parthenay a installé mi-novembre 
deux box à vélo en bas de la place du Drapeau,  
à proximité de l’esplanade Georges-Pompidou.

Vous pouvez y stationner votre bicyclette en toute 
sécurité, en utilisant votre cadenas et votre antivol.

Ce nouvel équipement est strictement réservé aux 
vélos et vélos à assistance électrique pour une durée 
maximum de 24h en continu.

mailto:musee@cc-parthenay-gatine.fr
mailto:musee@cc-parthenay-gatine.fr
mailto:clochardma@cc-parthenay-gatine.fr
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Chers Parthenaisiennes et Parthenaisiens,
Nos anciens élus nous ont 
transmis l’héritage d’une gestion 
rigoureuse et saine.

À l’heure où tous les maires se 
demandent comment boucler leur 
budget, nous nous demandons  
si la majorité pourra se réjouir  
de réussir à continuer cela dans 
le contexte national actuel.

Les études trop nombreuses et 
les projets trop coûteux nous 
laissent penser que le budget sera 
difficilement tenable. Cette façon 
d’agir compromet bon nombre 
de réalisations. Nous craignons 
les décisions tranchantes pour 
nos citoyens comme la hausse 
d’impôts, la baisse de subventions 

aux associations qui seraient 
inappropriées et malvenues.

Nous espérons que 2023 verra 
la concrétisation du Village  
des Solidarités et un projet  
plus abouti pour le cinéma.

Nul doute que la municipalité 
gardera le cap de l’intérêt général 
et de l’ambition pour Parthenay.

Notre vœu pour 2023 ? 
Agir plutot que réagir.

Accompagner l’évolution  
des comportements pour 
préserver le pouvoir d’achat 
des Parthenaisiens nous  
semble nécessaire.

Que l’esprit solidaire règne sur 
cette période de fin d’année qui 
s’ouvre, synonyme de partage.

Nous vous souhaitons de joyeuses 
fêtes de fin d’année.

Béatrice Largeau, 
Laurence Verdon, Lucie Trouvé, 
Karine Hervé, Jean-Luc Bardet, 
Joël Denis.

parthenayhorizon@gmail.com

Espace d'expression de la minorité

Illuminations de Noël : sobriété et gaieté
Pour célébrer les fêtes de fin d’année, les élus de la Ville de 
Parthenay ont décidé d’allier sobriété énergétique et ambiance 
chaleureuse dans le centre-ville.

Sur le thème de la gourmandise, des décors rouges et blancs 
orneront les rues.

Les façades des bâtiments emblématiques et les places seront 
aussi illuminées pour vous offrir un spectacle féérique en cette 
période si particulière.

Mêmes horaires que l’éclairage public
Les décors sont branchés sur le réseau d’éclairage public.  
Ils seront allumés du coucher du soleil jusqu’à 23h, puis de 6h 
jusqu’au lever du jour. Dans l’hypercentre, les illuminations se 
prolongeront toute la nuit, le vendredi et samedi uniquement. 

L’ensemble des illuminations fonctionne avec des ampoules LED,  
peu consommatrice en énergie. Le coût par heure s’élève à 2,18 euros.

Le coût de la consommation représente 780 euros au total,  
pour une période d’illuminations du 9 décembre au 9 janvier.

Les sapins recyclés
Après les fêtes, la municipalité va recycler les sapins installés 
dans les rues. Elle vous invite à en faire de même.  
Du mardi 3 au jeudi 19 janvier inclus, des enclos seront  
mis à votre disposition pour déposer votre sapin naturel.  
Seuls les arbres nus, sans décoration, seront acceptés. 

Les copeaux des sapins seront ensuite valorisés pour être utilisés dans les massifs de la commune.

Où déposer votre sapin ? : Esplanade Georges-Pompidou (près du Palais des congrès), 
parking de l’école Jacques-Prévert, parking de l’école Jules-Ferry.



R É A L I S A T I O N  :  S E R V I C E  C O M M U N I C A T I O N  D E  L A  V I L L E  D E  P A R T H E N AY

ven. 16 • Sam. 17 • dim. 18
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artisans d’art, producteurs locaux, food trucks
petit train et animations

Retrouvez toutes les manifestations sur le site  parthenay.fr
Une question, une suggestion au sujet du magazine  : communication@cc-parthenay-gatine.fr / 05 49 64 85 26


